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Dès le jeudi suivant eut lieu le premier entretien,
et celui qui le présidait, sut y mettre tant d'iintei:ûts
que ses auditeurs se promirent bien de se trouver à
tous les rendez vous ; et le compte-rendu qu'ils fai-
saient, à leur manière, de ce qu'ils avaient appris,
attirait peu à peu de nouveaux auditeurs. Nous
allons en demeurer là pour ce soir, mais dans nos
prochaines causeries, nous suivrons le cours abrégé
d'agriculture que petit Bapiiste donna à ses voisins.

les kaitants.-Nous avons hâte de l'entendre,
car nous sommes sûrs d'en retirer un grand profit.

RECETTE.

On lit dans l' Union de Chlarleroi
" Un cultivateur d'une commune de nos environs,

ayant observé que, pendant la dernière maladie de
la pomme de terre, un tanneur de ses amis avait e
sa récolte à l'abri de Pépidémie, eut l'idée, cette an-
née, de tirer parti de cette remarque pour guérir la
pomme de terre.

" A cet effet il planta ses tubercules en enfonis-
sant dans le trou une poignée de tan. Toute la par-
tie de son champ est sauvée là où il avait employé
de la tannée, tandis que les chairps voisin8 sont
ravagés par le fléau.

"i I assure que les pommes de terre qu'il vient de
rentrer au grenier dans un tas de tan seront entière-
ment préservées de la maladie."


